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Chers Amis de Yenfaabima,

la pandémie Corona montre dramatiquement la fragilité de la vie et de la santé et comment
tout est lié à tout sur notre planète. À la fin de cette année extraordinaire nous pouvons consta-
ter avec gratitude la terminaison du deuxième projet de partenariat que nous avons réalisé en-
semble avec l'Association Yenfaabima et plusieurs bailleurs de fonds.

 Migandiba Guitanga – une femme de la première heure

Depuis  1995  je  l'ai  connu  comme  une  femme  d'humeur
joyeuse, accueillante, attentive et gentille, qui agissait puis-
sante et fière à côté de son mari. Son attitude était jusqu'à
la fin droite et digne. La femme grandi en grande respirait la
tranquillité. Elle est née dans le même village que son mari
Tankpari. Ensemble ils ont élevé sept enfants, le trois le plus
aînées ont déjà achevé une formation professionnelle. Yem-
banimpo et Seliguimpo sont en train de passer le bac. Le seul
fils et la fille benjamine (14 ans) vont toujours à l’école.

Migandiba supportait ne pas seulement le travail de Tankpari en arrière-plan, elle s'est engagée
énergiquement soi même. À l'époque dans la paroisse locale elle s'est engagée dans le comité
de femmes. Au début du travail de Yenfaabima s'était elle la responsable de l'auberge de l'asso-
ciation dans sa propre cour pour des nombreux malades mentaux.

Après une crise à cause d'une défaillance rénale en Avril 2018
– Tankpari était à ce moment avec Timothée en Allemagne
à l'occasion de la première du film « La Maladie du Démon » -
elle fallait se présenter chaque 5 jours à l'hôpital pour une
dialyse qui se pouvait faire seulement à Ouaga. Depuis elle
résidait dans un logement loué à la capitale, épaulé de sa
troisième  fille  Yensani.  Rarement  elle  passait  l'intervalle
entre deux dialyses à Piéla, même s'il fallait prendre le car.
Dans la maison nouvellement construite où la famille démé-
nageait  en  Juillet  2019,  elle  pouvait  passer  seulement
quelques jours.

La nouvelle de son décès surprenait tout le monde. Lors d'un coup de téléphone avec Tankpari le
12 Août nous parlions beaucoup plus que des autres fois des sujets familiales. Comme toujours

j'ai demandé les nouvelles de Migandiba et la réponse était
comme presque toujours : « Elle va bien, elle n'a pas de dou-
leurs. Sauf elle a toujours besoin des dialyses régulières. »
Le 23 Août 2020 elle décédait à cause d'une crise rénale dans
une ambulance sur le chemin à l'hôpital.

Le 14 Mars 2019 au Centre Gambidi à Ouagadougou Migandiba
pouvait regarder le film « La Maladie du Démon » dans lequel
elle figure dans sa cour. Ainsi le film devient un mémoire res-
tante d'une femme impressionnante de la première heure de
Yenfaabima.

      Rudolf Schmid

Au terrain de l'église                        Mars 2009

Au moment de la dédicace de la maison
Juillet 2019

Scène de film dans la cour                  Mai 2016



 Avec des structures consolidées jusqu'en 2021

Presque précis  il  y  a  cinq ans la  première consultation de
Yenfaabima a eu lieu avec 40 malades. À l'époque Timothée
Tindano  s'est  déplacé  de Ouahigouya,  360  km de Piéla  et
toute une journée de voyage à fin de réaliser un week-end de
consultation. Dans une petite valise il apportait des médica-
ments  qu'il  avait  cherchés  d'abord à plusieurs  pharmacies.
Dans une petite case louée à côté de l'église il accueillait les
premiers malades mentaux.

En  Novembre  2015  personne  ne
pouvait  deviner  la  dimension  du
besoin  en  aide  dans  la  région,

mais aussi la dimension de l'opposition dans la population. Jusqu'au
Novembre 2020 une nombre de 8.011 consultations individuelles était
menées, temporairement avec le soutien d'un deuxième attaché de
santé en  Santé Mentale.  Plus  que  2.000  personnes ont appris  une
diagnostique de leur état inexplicable et menacent. La plupart d'eux
ont retrouvé la voie au sein de la communauté familiale et sociale.
Depuis Mars 2019 Timothée Tindano est  employé par Yenfaabima à
plein temps grâce au soutien de la fondation « Mindful Change Foun-
dation ».  Depuis  cette année son épouse Sarah avec leur deux fils
Magdiel et Gamaliel lui ont suivi, les deux enfants vont à l'école à Pié-
la.

Juste avant Noël nous pouvions terminé le deuxième projet de partenariat (2019-2020) avec
l'achat et la livraison des lits, des tables et des chaises pour l'auberge. Le projet a amélioré les
conditions de travail dans plusieurs domaines d'activité.

L’équipement d'un cinéma mobil.  Y compris un
groupe électrique et un fil de 50 m de longeur.
Lors de notre visite en Mars 2019 au Burkina le
cinéma  était  monté et utilisé la premier fois
pour visionné le film « La Maladie du Démon » .
Lors  d'une  discussion/ sensibilisation  enchaînée
un micro sans fil était très util. Depuis ce genre
de  sensibilisation  est  un  élément  fixe  du  pro-
gramme de Yenfaabima.

Le château d'eau était construit déjà en Mai
2020 (voit circulaire No.11). Le système était
complétée par des panneaux solaire destinés
à alimenter la  pompe. Elle est  la première
machine électrique sur le terrain de Yenfaa-
bima. Les  fils  électriques et le  tubes  d'eau
sont installés, le réglage automatique fonc-
tionne. Depuis le 8 Novembre 2020 arrive aux
robinets des bâtiments et du jardin.

Avec l'eau courante et
les meubles l'auberge
a  gagné sa fonction-
nalité complète. Voy-
ez  l'augmentation  en
confort  et  bien-être
entre le hangar et le
nouveau bâtiment.

Le première bâtiment de consultation       2015

La famille Tindano à Piéla  Dezember 2020



 Des Aperçus

« Mr K. fut premièrement reçu par Yenfaabima le 23 Mars 2019 et avec le no res-
pect des rende-vous et comme les parents voient qu’il y a beaucoup du mieux,
ils ont décidé eu même de ne plus ramener le malade. Le 22 Septembre 2020 les
crises sont revenus et le 28 de ce même mois il a frappé son beau-père a coup de
bâton jusqu’à la mort. Pourchassés par les parents du défunt dans le but de se
venger, les parents du malade mental l’ont conduit chez nous avec des chaînes
depuis le 03 Octobre 2020. Après avoir eu le traitement, une fois on l’avait enle-
vé les chaînes et un jour, il a fui pour repartir chez lui à domicile ou il est farou-
chement recherché pour être tué par vengeance. Nous l'avions poursuivi jusqu’à
le retrouvé à Bogandé ville (à 30 km de Piéla Côté nord) et il fut ramené encore
à Yenfaabima. Pour le suivi et pour sa propre sécurité, il est toujours dans les

chaînes  en  suivant  le traitement.  Nous  avons  besoins  de  vos  prière
pour se malade. »

Ce  rapport  de  Tankpari Guitanga  a provoqué des réactions  différentes.
Est-ce  que  l'Association Yenfaabima ne sera  pas  surchargé  avec  un  cas
com ça ?  Est-ce  que  au Burkina Faso existent des structures spécialisées
aux  personnes  comme cela ? Est-ce que nous pouvons publier les images
accompagnant  le  rap- port ? Comment faire par rapport au vrai nom du
malade,  qui  était  cité plusieurs fois dans le rapport ?

Apres avoir demander Timothée Tindano nous avons appri qu'il n_existent pas des structures spé-
cialisées dans la prise en charge des malades homicidaires au Burkina Faso. La mesure prévue
est de emprisonner et de le traiter là-bas. Les données législatives, administratives et médicales
semblent insuffisant au Burkina. Une preuve en serait que lorsque Mr K. a commis l'acte ses pa-
rents l'ont d'abord amené à la justice qui a suggéré de l'amener dans les lieux de prières car à
leur  niveau  il  n'y  aurait  pas  d'emprisonnement pour les malades homi-
cidaires. À cette occasion nous avons appris que Timothée  Tindano  à
écrit sa mémoire sur la problématique de la prise en  charge  des  malades
mentaux homicidaires.

Entre-temps  Mr  K.  va  beaucoup  mieux.  Quand même son retour au vil-
lage ne sera possible facilement parce-qu'il  doit craindre  d'être  tué  là-
bas. La femme de Mr K. s'est divorcé de lui, la fa- mille d'elle ne veut pas
qu'elle repart chez lui. Le seul enfant de Mr K. , confié  à  ses  beaux-pa-
rent,  était  tombé  malade.  Par  vengeance  les beaux-parent ne s'occu-
pait pas de l'enfant, maintenant l'enfant est mort.

Accompagné des images montrant Mr K. avec ses parent souriants ou Mr K. parmi les participants
au culte Tankpari continue son rapport : « Pour une deuxième fois nous venons détacher notre
malade mental  Mr K. du tronc d’arbre depuis le  6 décembre
2020 et il  a pu prendre part au cérémonie du culte le même
jour.  Depuis  lors  il  vie  paisiblement  avec  nous sans problème
avec son traitement. Pour une deuxième fois, nous venons déta-

cher notre malade mental Mr
K.  de  sa  jambe  dans  cette
même  soirée  du  10  Dé-
cembre 2020 et cela fut une
grande joie pour son papa et
sa  maman.  Nous  espérons
tous  qu'il  ne  rechute  plus.
(…) Depuis le 13 Décembre 2020 il aide à distribuer l'eau à la
population de Piéla. »

La distribution de l'eau derrière l'auberge



 Au revoir

Depuis le 1 Septembre 2020 le pasteur Dr. Peter Haigis s'est donné à une nouvelle tâche comme
directeur des études au sein du cloître Wülfinghausen prés de Hannover (à 500 km de Stetten).
Avec  lui  un  membre  des  Amis  de Yenfaabima très  engagé
quitte la paroisse de Stetten. Il s'est donné activement pour
le partenariat avec l'Association Yenfaabima au Burkina et il
prêchait plusieurs fois à l'occasion des cultes dédiés à ce par-
tenariat à Stetten. Ensemble avec son épouse Christina il fai-
sait partie de la délégation prenant part à la dédicace de
l'église secteur 1 à Piéla 2013. Comme donateurs réguliers ils
soutiennent l'implantation d'une structure durable au faveur
des malades mentaux dans la région de Piéla par Yenfaabima.
Les deux nous allons manqué mais ils resteront membres des
Amis de Yenfaabima. Vu de la perspective du Burkina les en-
droits Stetten et Wülflingshausen ne sont pas loin l'un de l'autre.

 A fin : Une seule manifestation de bienfaisance

À cause de la crise Corona nous étions obligé annuler toute les événements programmés pour
cette année. Il y avait seulement un live streaming à partir de Kernen ou les deux organisations
de la commune de Kernen, qui ont des partenaires africaines, s'est présentées. C’étaient la so-
ciété Kernen-Masvingo (Zimbabwe) et Les Amis de Yenfaabima (voir www.yenfaabima.de →  TER-
MINE).

Les deux musiciens Heinz Böttcher
et Rudolf Schmid étaient plusieurs
fois à Piéla. Avec leur guitares ils
ont  contribué  à  la  dédicace  de
l'église secteur  1 ou ils  ont joué
devant l'ancien chef traditionnelle
de Gourmantché.  Ils ont enregis-
tré un programme de sept chan-
sons d'Avent et de Noël sur un CD .
Noël sera très  différent que l'an-
née passée. Les  propres arrange-

ments dans les styles swing, blues et bossa nova y sont bien adaptés. Les musiciens jouent sans
rémunération, le produit de la vente sera consacré au travail de Yenfaabima. Ainsi ils créent des
Moments Lumineux (Lichte Momente) ne pas seulement au moment de Noël mais aussi pour les
malades mentaux au Burkina Faso. Plus d'information et commandes sur notre site internet.

 Et un DVD

Depuis Novembre 2020 le film « La Maladie du Démon » est disponible  comme Video-on-demand
sur „sooner“ https://stream.sooner.de/m/die-krankheit-der-daemonen. Le DVD, qui va sortir en
Janvier 2021, comprend un bref vidéo sur la tournée du film au Burkina Faso 2019. On peut le
commander chez les Amis de Yenfaabima (yenfaabima@arcor.de) ou sur verleih@la-maladie-du-
demon.com. Le prix est 15 €.

Nous remercions tous qui ont soutenu Yenfaabima et comptons toujours sur votre aide par des
dons uniques ou régulières. Si vous le souhaitez nous vous remettons une attestation de don.
Dans ce cas s.v.p. ajoutez votre adresse au virement. S.v.p. diffusez ce circulaire. Si vous laissez
un mot à yenfaabima@arcor.de vous seriez informé entre les circulaire par émail.

Freundeskreis Yenfaabima
c/o Rudolf Schmid | Lange Straße 62 |
71394 Stetten i.R. | Tel. 07151 43190| yenfaabima@arcor.de
Spendenkonten (Verwendungszweck „Yenfaabima“ bitte Adresse angeben für Spendenbescheinigung)
Evangelische Gesamtkirchengemeinde Kernen i.R.
Volksbank Stuttgart   BIC: VOBADESS Einzelspenden IBAN: DE49 6009 0100 1170 6210 07

Dauerspenden IBAN: DE05 6009 0100 1170 6210 23

Peter Haigis à Piéla                      Janvier 2013

www.yenfaabima.de


